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sont incolores et limpides, puis on y fait couler la solution
d'acetate d'uranyle jusqu'ä coloration jaune orange; le virage
est tres net.

Dans le cas de l'urine, nous ne prenons que 10 cc de celle-ci

qu'on porte au volume de 70 cc avec de l'eau distillee, k cette
dilution la coloration de l'urine est si faible qu'elle ne gene en
rien la sensibilite du virage. II est evident que la solution du

phosphate tricalcique doit etre diluee de la meme fa^on.

R. Chodat et H. Evard. — Sur la repartition et la localisation
de la Tyrosinase chez les Vegetaux superieurs.

Le noircissement des organes des Phanerogames a souvent
ete considere comme une indication de la presence d'une

tyrosinase agissant sur une leuco-base pour la transformer en

melanine. Mais nos recherches montrent que si tel est quelquefois
le cas, le plus souvent cette melanogenese est due ä d'autres
facteurs qui, en presence ou en 1'absence de tyrosinase, deter-
minent, post mortem, le noircissent.

Nous avons, tout d'abord, au moyen du reactif p. cresol-acide
amine (glycocolle) recherche la presence du ferment. Cette
reaction du cresol-azur a ete positive dans les feuilles des plantes
suivantes:

Papaver Rhoeas, Chelidonium majus, Genista sagitlalis,
G. tinctoria, Cytisus Laburnum, Lathyrus niger, Vicia Faba,
Actaea spicata, Pyrus communis, Hedera Helix (aussi fruits),
Viscum album, beaucoup de Composees, en particulier les Ci-

choriaeees, Phyteuma spicatum, Campanula persicifolia, Mono-

tropa Hypopitys (reaction nulle quoique presentant le

noircissement), Fraxinus excelsior, Convolvulus arvensis, Borragi-
nacees, Nicotiana Tabacum, Solanum Lycopersicum, Melampy-
rum cristatum, Alectorolophus hirsutus, Galeopsis Tetrahit,
Plantago lanceolata, P. major, P. media, P. serpentina (coloration

noire due en partie ä la presence d'une glucosidase agissant
sur l'aucubine), Juglans regia, Polypodium Dryopteris.

Nous avons extrait le ferment du Genista tinctoria, du
Taraxacum dens-leonis, du Cichorium Endivia, du Genista
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sagittalis, et du Juglans regia, ce dernier fournissant une

tyrosinase particulierement active.
Le Taraxacum officinale, et surtout son pedoncule et ses

racines sont plus riches en tyrosinase que les feuilles. II en est

de meme des Plantago.
La localisation du ferment a ete etudiee au moyen du p. cresol

comme reactif en solution de saccharose ä 10 %. On voit alors
dans la vacuole plasmolysee mais encore dans la cellule vivante
la reaction se marquer par une coloration rouge; souvent les

cellules colorees se detachent vivement sur le fond incolore
des cellules depourvues de ferment. L'oxygene de Fair est

necessaire ä la reaction. Dans les pousses de Solanum tuberosum

s'etant developpees dans l'obscurite, la reaction est particulierement

visible dans les cellules sous-epidermiques, puis moins

fortement dans le parenchyme cortical de la moelle.
Dans le Taraxacum officinale, on la constate plus

particulierement dans les laticiferes.
Chez VAucuba japonica et chez le Vicia Faba, plantes qui

noircissent essentiellement par d'autres causes (oxydation
spontanee du dioxyphenylalanine ou dedoublement post mortem
de 1'aucubine par la glycosidase), la localisation n'a pu etre faite.

La tyrosinase extraite des feuilles de Juglans (Noyer common)
a la meme propriete que celle de la Pomme de terre et des

Champignons. L'unicite de la tyrosinase deja mise en evidence

par les recherches de Chodat et confirmee par Raper trouve
ainsi encore une fois sa justification.

Nous n'avons pas reussi ä trouver la tyrosinase dans les

chatons femelles du Noyer, non plus que dans le brou de noix.
Par contre, nous avons trouve dans ces organes, Peroxydase et
emulsine.

Dans les Plantains, nous n'avons pas reussi ä mettre en

evidence l'emulsine par son action sur l'amygdaline. II est done

probable qu'il s'agit dans ce cas d'une prunase. Des extraits de

Plantago prepares ä chaud sont modifies par la tyrosinase de

pomme de terre. Done une partie du phenomene de melano-

genese, dans ces plantes, est attribuable ä la tyrosinase qui a ete

decelee ä cote du ferment agissant sur 1'aucubine.
Dans toutes ces recherches, on determinait le pH favorable.
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La tyrosinase n'a aucun effet sur l'Aucuboside; mais dans les

plantes a Aucubine, il semble y avoir un corps susceptible d'etre
noirci par la tyrosinase. II y aurait des lors superposition de

deux actions, celle de la glycosidase sur l'Aucubine, et celle
de la tyrosinase sur un corps indetermine.

La dioxyphenylalanine (Dopa) a ete extraite des gousses
de Vicia Faba par Guggenheim.

Nous avons etudie l'autooxydation de ce corps en fonction du

pH. Nulle de 4 ä 5, 6, eile se fait ä partir du pH 6,2 et va
s'accentuant jusqu'au pH 8. La tyrosinase n'agit (au moins
en apparence) sur ce corps qu'ä partir du pH 6,6, ce qui rend
Faction propre de la tyrosinase sur ce corps problematique. II se

pourrait cependant que la tyrosinase pure ait une action, car
on voit une faible action dejä a partir de pH 5,6, alors que Dopa
seul ne montre ce commencement d'action qu'ä partir de 6,2.
Ces recherches etendues au Vicia Faba en particulier aux
plantules de cette plante qui fournissaient nettement la reaction
du cresol-azur et de la peroxydase, ont eu pour but d'estimer la
repartition du Dopa et sa concentration dans les differentes

parties de la plante ainsi que les conditions de sa formation.
Nulle dans les cotyledons, cette concentration est ä son maximum

dans les feuilles (ä poids egal); les racines fournissent des

reactions particulieres qui font supposer que ce corps y est

accompagne d'une autre substance melaninogene. Les plantules
elevees ä la lumiere se montrent plus riches en Dopa que les

temoins eleves ä l'obscurite. On peut baser sur l'etalon four-
nissant la Dopa (1/20oo) une niethode devaluation quantitative

de la quantite de Dopa contenue dans les divers organes de

Vicia Faba. La quantite de Dopa augmente au cours du deve-

loppement de la plantule.
En raison de l'autooxydation de la dioxyphenylalanine, il est,

vu la coincidence des optimum pH pour Faction de la tyrosinase
et pour l'autooxydation de la Dopa, difficile d'affirmer que la
tyrosinase intervient dans le phenomene du noircissement du
Vicia Faba.
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